——tHR 0 A S D






RESUME DES TOMES PRECEDENTS

Alice a décidé de ne plus participer aux jeux sadiques de Borderland et
d’attendre paisiblement la fin.

Ailleurs, KuzuryQ, le KO, affronte Chishiya autour de la notion de valeur de Ia
vie. En définitive, Kuzuryl laisse le hasard décider de sa propre existence...
Et Chishiya ressort vainqueur. || tombe alors sur Alice, mais n‘a pas le temps
de lui adresser trois mots qu’il se fait transpercer par une balle tirée par
Niragi. Tres perturbé, ce dernier décide de lancer un nouveau jeu : un affron-
tement mortel sous forme de battle royale. Qui en sortira vainqueur ?
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